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En prouvant le contraire du cataclysme, c'est.à-dire, enprouvant que la vertu érosive de l'eau,le tra% ail énormfl qu'el-
le peut faire avec le temps, a été le principal agent mis en ac-tion pour opérer la canalisation des Laurentid(es à leur plusgrande élévation et sur un piarcours d'environ soixante 1milles,
largeur quelles mesurent en cet endroit (ceu <ui représentune tranchée de vingt lieues de loinguaur sur un mille de lar-geur, et de 3000 pieds en moyenne (le profondeur dins legranit, la première croûte qui s'est formée à la surface de hlterre), nous arriverons à la mmne conclusioa que M. l'abbéLaflamme, si, après avoir suivi pas à pas le s'avant geologt,après avoir avec lui tout observé, mesuré, calculé au prix delongues et pénibles recherches, si, dis-je,... noustomnbons enfi'd'accord.

Afin d'abréger le travail de l'eau par l'érosion, nous av)nssupposé aux Laurentides une dir2ction et une inclIflai
son favorables vers Tadoussac ; de cette manière, nous arri-vons de suite, sans calculer le no[bre de illions d*années, ànous creuser une rivière dont le fond est enfin au niveau decelui du Saint-Laurent dont elle est tributaire.

Du moment que le flux et le reflux de la mer se sont faitsentir à pluS de 25 lieues dans l'intérieur des terres, il est rai-:nnable de supposer que le travail de l'érosion fut arrêté etque le fond de la rivière, dans cette'partie,resta dans les mêmflesconditions que celui d'un lac ou d'un bras de mer; qu'au lieude se creuser davantage, c'est le contraire qui a dû arriver.
Ce n'est pas ainsi, cependant, que le travail s'est fait,puisque le Saguenay, au lieu de se creuser au niveau du fonddu Saiit urent a enfoui beaucoup plus avant, à une gran-dle profondeur, le lit où il coule, et cela sur presque tout leparcours des 25 lieues plus haut mentionnéesp
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